
 

 

Les textes liturgiques de ce dimanche sont axés sur le thème de la 
joie chrétienne. Le prophète Isaïe, la vierge Marie et l’apôtre Paul 
nous parlent tous d’une joie qui traverse leur existence. Isaïe 
annonce au peuple d’Israël : « L’esprit du Seigneur Dieu est sur moi 
parce que le Seigneur m’a consacré par l’onction. Il m’a envoyé 
annoncer la bonne nouvelle… » (Is 61:1) Saint Paul nous exhorte : 
« Soyez toujours dans la joie, priez sans relâche, rendez grâce en 
toute circonstance : c’est la volonté de Dieu à votre égard dans le 
Christ Jésus. » (1 Th 5:16-18) Et le Cantique exprime cet élan 
d’allégresse à travers le Magnificat de Marie : « Mon âme exalte le 
Seigneur, exulte mon esprit en Dieu, mon Sauveur ! Il s’est penché 
sur son humble servante ; désormais tous les âges me diront 
bienheureuse. » (Lc 1:46-48) Dieu vient à la rencontre de l’humanité 
avec son Amour et sa Paix.  

Il y a de quoi se réjouir ! 
 

La naissance du Christ vient accomplir la promesse tenue en 
réserve pendant des siècles. Jésus vient Lui-même nous apporter 
cette ‘Bonne Nouvelle’. Dieu est présent au plus près de son 
peuple. Il habite désormais milieu de nous. Nous ne pouvons pas 
passer à côté de cette joie née de l’amour de Dieu. Saint Paul 
insiste bien sur ce point : « Frères, soyez toujours dans la joie du 
Seigneur ; laissez-moi vous le redire : soyez dans la joie. Que votre 
sérénité soit connue de tous les hommes. » (Ph 4:4-5) C’est 
pourquoi, tout homme touché par la foi en Jésus doit rayonner 
l’amour fraternel autour de lui. « Ce qui montrera à tous les hommes 
que vous êtes mes disciples, c’est l’amour que vous aurez les uns 
pour les autres. » (Jn 13:35) Malgré la dureté de la vie, chacun de 
nous peut connaître ce bonheur venu de Dieu. Cette félicité dans 
l’âme nous affranchit des convoitises insatiables. Car, si l’essentiel 
peut suffire à l’un, l’appétit des futilités pousse l’autre à ramasser 
toujours davantage et ils ne sont pas pour autant plus heureux. 
Certains ont beaucoup de mal à supporter leur existence au milieu 
de l’opulence ! Tout change très vite, trop vite avant de pouvoir 
assouvir tous les désirs. On ne sera jamais satisfait dans la course 
effrénée derrière l’argent et le pouvoir. 
 

 

La vraie joie résiste à toute épreuve car elle n’est pas tributaire de 
la réussite ni de l’abondance matérielle. Cette joie n’est pas une 
mimique béate ni un rire forcé. Ce n’est pas un enthousiasme 
exacerbé. Elle est plus profonde car elle révèle la lumière de l’âme. 
La joie chrétienne vient de la paix intérieure et se concrétise dans 
la relation harmonieuse avec les autres. Elle se reflète dans notre 
manière de vivre et se manifeste dans notre attitude cordiale qui 
réchauffe les cœurs. Elle illumine chaque événement de notre vie, 
qu’il soit heureux ou morose. Elle nous invite à sortir de nous-
même, à aller à la rencontre des autres pour partager sobrement le 
bonheur. Jésus vient nous apporter la joie et le bonheur dans la 
simplicité. L’engagement dans cette voie nous désencombre de 
biens matériels futiles et des relations superficielles. La simplicité 
est un art ! C’est la clé de l’équilibre et du bonheur. Pour que cette 
joie puisse prendre place durablement en nous, saint Jean Baptiste 
nous conseille de ‘redresser le chemin’, de réaménager notre voie 
intérieure afin d’accueillir dignement Dieu en nous. Il nous 
encourage à découvrir Celui qui incarne cette nouvelle voie : « Au 
milieu de vous se tient celui que vous ne connaissez pas. » 
Simplifier sa vie, c’est l’enrichir, contrairement à ce que prône notre 
société de consommation. La joie chrétienne nous oriente vers 
l’essentiel : Être en harmonie avec Dieu et avec les autres. Cette 
quiétude fait rayonner la joie de la ‘Bonne Nouvelle’ autour de nous. 
Soyons des témoins joyeux de la présence de Dieu dans le 
monde. Soyons dans la Joie !              (Nguyễn Thế Cường Jacques) 

 

 


